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Nous ne connaissons pas la date de la naissance de Jésus. Et si, au IV° siècle, on 

l’a fixée au 25 décembre, c’est pour christianiser les fêtes romaines de la lumière en 

l’honneur de Saturne et du Soleil, en rapprochant le Christ du « Soleil de justice » 

dont parle Malachie (3,20).  

Mais dès le 1° siècle, les récits de Matthieu et de Luc, liés à la Nativité, avaient 

utilisé le thème de la lumière que l’on trouve dans toutes les religions (textes et rites 

confondus). Car ce thème religieux central exprime la victoire des forces de la vie sur 

la mort et les ténèbres. Mais il y a lumière et lumière !  

Il y a ainsi la lumière du soleil, d’une lampe, d’une bougie, d’une ampoule, d’un 

feu, lumière qui éclaire, qui réchauffe et fascine, mais aussi qui éblouit, qui aveugle et 

fait peur ! Cependant il est une autre « lumière », invisible à nos yeux mais 

perceptible à un second niveau, et que nous exprimons à travers un langage 

symbolique : on parlera d’un visage radieux, d’un regard lumineux, d’un discours 

brillant, d’un point de vue éclairé, etc…  

Cela nous sert de tremplin pour passer à « La » lumière, qui nous sert à évoquer 

le monde spirituel ! Or le langage symbolique ne se fige pas sur le symbole, sinon il le 

détruit, car tout symbole est vivant puisqu’il sert de passerelle entre deux mondes 

vivants, celui des hu mains et celui du divin.  

Ainsi, nos lointains ancêtres, contrairement à ce que l’on croit, n’adoraient pas 

le soleil et tous les astres lumineux, mais la divinité que ces éléments évoquaient. 

Très tôt, les humains avaient compris que la vraie lumière ne vient pas du soleil ou 

des étoiles.  

La vraie lumière est invisible, surnaturelle, mais, en même temps, elle habite 

mystérieusement chaque humain. Et nous voici tous concernés. Il l’avait bien 

compris, « l’enfant de Bethléem », Jésus de Nazareth, quand il a dit : « Votre lumière 

doit briller devant tout le monde ! »  

Voilà qui nous demande de nous tourner vers les autres pour les inviter à 

découvrir d’abord la lumière qui est en eux. Vivons donc Noël comme l’occasion de 

raviver en nous et autour de nous, ce besoin vital de vraie lumière : qu’en regardant 

nos frères et sœurs humains, notre cœur leur dis pense la lumière paisible de 

l’amour.  



Vivons alors Noël comme une invitation à aimer tous les habitants de notre 

terre. Vivons Noël en chavirant dans la lumière lorsque nous sentons surgir en nous 

et autour de nous les ténèbres du racisme et de l’égoïsme. Vivons Noël en refusant 

de céder à la violence ou à la haine, …en ne nous limitant pas à défendre nos seuls 

intérêts personnels, mais en vibrant aux besoins vitaux de chaque être humain.  

Là où l’amour se lève, là, un jour nouveau se lève, là, brille la lumière de Noël 

intimement liée à la Paix, à la Joie, à la Fraternité ! Cependant, prier ne suffit pas pour 

que « le jour » advienne.  

C’est en posant des gestes concrets de partage et de tendresse, de solidarité et 

de fraternité, de patience et de paix, c’est en allumant une étincelle d’amour dans le 

cœur de l’autre que nous verrons l’horizon de notre cœur comme l’horizon du 

monde, briller de cette lumière in vincible, éternelle, vers laquelle nous oriente Noël, 

une fête de l’amour !  

Si la naissance d’un bébé est un rayon de soleil, la venue d’un enfant attendu 

est un bonheur immense que l’on fait volontiers partager à la famille et aux amis ! 

Ainsi, la naissance de Jésus a été lue par les chrétiens des années 80 de notre ère, 

comme un cadeau lumineux donné à l’humanité pour faire bondir de joie la famille 

humaine.  

Derrière l’attente, le désir de Noël, il y a notre désir inconscient d’Absolu, il y a 

notre at tente et notre souhait d’Eternité qui ont émergé des profondeurs de l’être 

humain à partir du moment où il a pris conscience de lui-même !  

Vivre Noël, c’est se dire que par-delà les lumières éphémères qui décorent nos 

rues et nos sapins, les humains d’aujourd’hui ont encore et toujours le désir d’une 

autre lumière, qu’ils ne peuvent trouver ni dans le ciel, ni sur la terre, ni dans les 

livres ou dans de beaux discours, mais bel et bien au fond d’eux-mêmes.  

Car c’est là que se cache la source lumineuse qui donne sens à nos vies et à nos 

chemins 
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